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gare d'Angers 

 Convoi N°8 pour Auschwitz 

 3 familles angevines  

dans le convoi N°8 : 
 

La famille Borlant : 
 

 Le 15 juillet 1942, des Allemands 

viennent arrêter les membres de la famil-

le Borlant. Henri âgé de 15 ans, sa mère  

de 42 ans, sa sœur Denise et son frère 

Bernard de 17ans. Deux jours plus tard 

les SS ramènent la mère d'Henri à St 

Lambert du Lattay et embarquent son 

père Aron à la place. Sa sœur, son frère 

et son père n'ont pas survécu. 

————— 

Henri Borlant a publié son autobiogra-

phie en mars 2011 (Edition du  Seuil) 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La famille Moscovici : 
 

Louise Moscovici et ses deux enfants, 

Jean-Claude, 6 ans et Liliane, 2 ans fu-

rent sauvés par Odette Bergoffen.  

 Son mari Ephraïm Moscovici et deux 

oncles Lazar et Léon Moscovici furent 

déportés par le convoi n°8. 

Seul Lazar Moscovici survivra. 

————— 

L’un des témoignages  du livre  

«  1942, Convoi No 8 » est celui de  

 Lazar  Moscovici.  

Préface d’Henri  Borlant.  

Editions du retour.2009. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La famille Bergoffen :  
 

 Après  s’être enfui en zone libre 

en juin 1942, Léo Bergoffen sera arrêté  

en août 1942 et livré aux allemands en 

tant que « juif étranger ». Il fut déporté 

par le convoi No 27.  

Il apprend à son retour que ses parents, 

Jacob et Tilly Bergoffen, ont été dépor-

tés par le convoi N°8 et qu'il n'en sont 

jamais revenus.  

 

Ce rapport présente les instructions précises du déroulement de la rafle de 

juillet 1942  à Angers. 

Cette rafle était très bien organisée, rien n'était laissé au hasard. La police 

française a collaboré avec la Sipo-SD pour lui faciliter la tâche. 

Extrait du rapport de police.1602 W2 ADML. 

© Archives départementales de Maine et Loire 

 20 sur 824 ont survécu 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 824 juifs dont 430 femmes se trouvaient dans le convoi N°8.  

Leurs nationalités étaient principalement polonaise (337) ou française (201). 

Mais on compte aussi parmi ces personnes répertoriées par les Allemands, 68 

apatrides, 42 indéterminés, 39 Allemands, 34 Roumains, 24 Russes, 14 Turcs, 13 

Autrichiens, 8 Grecs, 8 Hongrois, 4 Hollandais, 3 Suisses, 2 Américains et un 

Egyptien.  

Les deux tranches d'âges les plus représentées dans ce convoi étaient les 34-47 

ans et  15-24 ans ; mais il y avait aussi  3 nonagénaires et une fillette de 13 ans. 

 

 En 1945, 20 rescapés de ce convoi survécurent  dont 2 femmes.  

 

gare d’Angers  

 De l’arrestation  

à la gare du Maroc 

 
  Des listes des juifs habitant dans le Maine et 

Loire ont été établies par la préfecture puis remises 

aux allemands. 

 Les arrestations,  menées conjointement par les 

polices française et allemande,  ont été réalisées 

entre le 15 et 20 juillet 1942 ; à cette date, seules 

les personnes de plus de 15 ans étaient sélection-

nées en théorie. Lors des  arrestations, les policiers 

donnaient peu d'informations aux familles, ils ne 

répondaient pas à leurs questions et les pressaient. 

Les familles devaient emmener le strict nécessaire, 

qui était noté sur une liste, pour cinq jours. Elles 

étaient  ensuite emmenées dans des camions mili-

taires et regroupées avec des juifs du grand Ouest 

au Grand séminaire, rue Barra à Angers, en atten-

dant leur transfert à la gare du Maroc près de la 

caserne Eblée.   

 

 

 

Cahier de recensement des juifs  

de l’arrondissement d’Angers. 12W41ADML 
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Grand séminaire, rue Barra ( Angers) 

Panneau réalisé par Lucile Bosse, Juliette  

Chalopin, Léa Santenac et Lucile Rotureau 

 (1ère ES). Mise en forme finale par un professeur. 

Lycée Henri Bergson. Avril 2011 

 

 

 

 

Document administratif comportant  

des données à caractère personnel  

non publié sur le site  

du lycée Henri Bergson à Angers 


